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Un espace mondialisé
 

I ï Le triomphe de la globalisation. 
A) Nous vivons dans un monde de flux. 

1) Les hommes sont de plus en plus mobiles. 

2) Une internationalisation accrue des échanges économiques et surtout financiers. 

3) Les flux dôinformations et les flux culturels. 

B) Les acteurs encore très "nordistes" de la mondialisation 

1) Un acteur fondamental mais en perte de vitesse : les Etats. 

2) Les organisations internationales (OMC, FMI, organisations r®gionalesé) 

3) Les firmes transnationales. 

C) Les lieux et espaces de la mondialisation. 

1) Les logiques spatiales de la mondialisation. 

2) Les espaces mondialisés et les autres. 

3) La Triade 

4) LôArchipel m®tropolitain ou m®galopolitain mondial. 

5) Les périphéries intégrées 
 

II ï La mondialisation en débat. 
A) Les contestataires. 

1) Les Etats ne doivent pas disparaître ! 

2) Un autre monde est possible ! 

3) Pour un développement durable. 

B) Les autres formes dôorganisation du monde. 

1) La fragmentation étatique du monde. 

2) La mondialisation illégale. 

3) Une géopolitique du chaos ? 

4) Vers une civilisation mondiale ? 
 

Quelques livres à emprunter au CDI :  
 

- LôEtat du Monde, éditions La Découverte, 2003 (au CDI du lycée) 

- ORSENNA Erik , Voyage aux pays du coton, petit précis de mondialisation, Fayard, 2006 (cote CDI 339.9 ORS) 

- BRUNET Roger, Mondes nouveaux, Reclus, coll. « Géographie universelle », 1990 (cote CDI 913 BRU:) 

- DOLLFUS Olivier, La mondialisation, Presses de Sciences Po, 1997 (cote CDI : 913.3 DOL) 

- CARROUE Laurent, Géographie de la mondialisation, A.Colin, Coll « U », 2002 (au cote CDI). 

- HUNTINGTON Samuel, Le choc des civilisations, Odile Jacob, 1997 (au CDI) 

- BRUNEL Sylvie, Le sous-développement, PUF, 1996 

- Alternatives économiques, « La mondialisation », Hors série n°59, 1
er
 trimestre 2004  (au CDI)  

=> Le sommaire sur internet : http://www.alternatives-economiques.fr/sommaires/s_hs59.html 

- ROY Arundhaty, Lô®crivain-militant, Gallimard, coll. « Folio documents », 2003 (au CDI) 
 

Allez visiter ces quelques sites  :  

- Une revue de presse internationale portant sur la mondialisation : http://www.mondialisations.org 

- http://www.monde-diplomatique.fr 

- http://www.sciences-po.fr (notamment sa cartothèque) 

- http://www.unsystem.org/fr (ONU) 

- http://www.undp.org/french  (PNUD) 

- http://attac.org  (mouvement altermondialiste) 

- http://picasaweb.google.com/yannguegan/LeMondeVuParWorldmapper/photo#s5071431804076093698 

 

 

Un des symboles de la mondialisation :  

Un porte-conteneurs devant le port du Havre. 

Voir aussi la photo de couverture du manuel + page 21 

ALLEZ VISITER 

REGULIEREMENT LE BLOG HG 

DE LA CLASSE : 

http://hoibianterminales.over-

blog.com/articles-blog.html 
 

UTILISEZ LES « CATEGORIES » 

POUR EVITER DE VOUS 

PERDRE DANS LE BLOG. 

http://www.alternatives-economiques.fr/sommaires/s_hs59.html
http://www.mondialisations.org/
http://www.monde-diplomatique.fr/
http://www.sciences-po.fr/
http://www.unsystem.org/fr
http://www.undp.org/french
http://attac.org/
http://picasaweb.google.com/yannguegan/LeMondeVuParWorldmapper/photo#s5071431804076093698
http://hoibianterminales.over-blog.com/articles-blog.html
http://hoibianterminales.over-blog.com/articles-blog.html
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Quelques définitions à apprendre : 
LIBRE -ECHANGE :  l'une des trois 

libertés revendiquées par les libéraux à 

côté de la liberté d'entreprise et de la 

liberté d'emploi. Le libre-échange conduit 

théoriquement à la spécialisation de 

chaque pays en fonction de ses avantages 

comparatifs et donc à une division 

internationale du travail (DIT).  

MONDIALE (firme) :  firme organisée 

en réseau et visant à réaliser un produit 

mondial. Exemple : Coca- Cola. 

TRANSNATIONALE (firme)  : f irme 

réalisant au moins un tiers de sa 

production hors de son territoire d'origine. 

La firme transnationale (évitez de parler 

de multinationale) est réputée produire là 

où la main-dôîuvre est la moins ch¯re, 

vendre sur les marchés les plus 

dynamiques et faire apparaître les 

bénéfices là où le fisc est le plus discret.  

NOUVELLE ÉCONOMIE  : terme censé 

désigner une nouvelle forme de croissance 

saine et durable sans inflation et sans 

chômage, grâce aux nouvelles 

technologies de l'information et de la 

communication (NTIC). 

OMC : Organisation mondiale du 

commerce, créée en 1994. Elle compte en 

2001 135 membres. Elle dispose 

notamment d'un office de règlement des 

différends imposant un arbitrage en cas de 

plainte déposée par un pays membre.  

PROTECTIONNISME  : Politique dôun 
Etat visant à  limiter l'ouverture des 

économies, soit par des mesures tarifaires 

(droits de douane) soit par des procédés non 
tarifaires (contingent, normes techniques ou 

sanitaires, fermeture des marchés publics, etc.).  

Objetif : protéger son économie de la 

concurrence étrangère. 

 

Poly 1 ï Quôest- ce que la mondialisation ?  
Document 1 :  

« Que signifie exactement ce terme de « mondialisation » ? Devenu 

d'usage courant depuis les années 1980, il désigne un processus 

d'interdépendance de plus en plus prononcée des économies nationales. 

Depuis 1945, la croissance des flux d'échanges a entraîné la création d'un 

marché planétaire pour les marchandises, les services, les capitaux mais 

aussi l'information, les idées, les produits culturels. Souvent ressentie 

comme une nouveauté liée aux politiques de libre-échange développées 

depuis la guerre, à la révolution des transports qui supprime les distances 

ou à la vague néolibérale qui détruit les réglementations et favorise la libre 

circulation des capitaux, la mondialisation est en réalité un processus 

historique de longue durée qui accompagne toute l'histoire du capitalisme. 

Présentée généralement comme irréversible, la mondialisation se révèle en 

fait une tendance aléatoire, où alternent des phases d'ouverture et des 

phases de repli parfois très prononcé.  

La vague actuelle est la troisième de l'époque moderne et contemporaine. 

La première, consécutive aux Grandes Découvertes de la fin du XV
ème

  

siècle, se traduit par le déclin des échanges méditerranéens au profit du 

commerce transatlantique et correspond à la naissance du grand 

capitalisme marchand.  

La deuxième vague (1840-1914) accompagne la révolution industrielle. Le 

Royaume-Uni et à sa suite les pays d'Europe occidentale se lancent à la 

conquête du monde pour y trouver des approvisionnements et des 

débouchés, des territoires de peuplement et des zones d'influence. Entre 

1840 et 1914, le volume du commerce mondial est multiplié par 7. Dans le 

même temps, 60 millions d'Européens s'embarquent vers les pays neufs. « 

Économie-monde », l'Europe répand partout avant 1914 ses capitaux et ses 

techniques, ses langues, ses religions, ses valeurs. Cette phase aiguë de 

mondialisation s'accompagne aussi de guerres économiques, d'une 

compétition acharnée entre vieilles puissances et pays émergents : États-

Unis, Allemagne et Japon.  

La Première Guerre mondiale ouvre une longue phase de repli qui dure 

jusqu'en 1945. LôEurope ruin®e cesse 

d'investir dans le monde [crise de 29, 

politique protectionniste, montée des 

dictatures, repli sur colonies, é]. 

Devenus superpuissance à l'issue de 

la Seconde Guerre mondiale, les 

États-Unis engagent une véritable croisade en faveur du libre-échange. [Côest la 

troisième vague]. 

La fin du siècle correspond à une poursuite de la mondialisation du commerce 

de marchandises et de services dont les valeurs atteignent respectivement en 

1999 5 400 et 1 300 milliards de dollars. La part de la production mondiale 

exportée est aujourd'hui supérieure à 25 %. En cinquante ans, entre 1948 et 

1998, la production mondiale a été multipliée par 6 et le volume des 

exportations de marchandises par 17. La réintégration des ex-pays socialistes 

dans les ®changes mondiaux [é] semble [é] confirmer le triomphe du libre-

échange. Cependant, la mondialisation reste une tendance plus qu'une réalité. 

Les échanges restent concentrés entre les trois pôles de la Triade (États-Unis, 

Europe, Asie) ; en 1999, la part russe dans les exportations mondiales n'est que 

de 1,3 %, celle de l'Inde de 0,6 %, celle de lôAfrique de moins de 2 %. 

Lôint®gration des p®riph®ries au march® mondial est donc loin d'être réalisée. 

[é] 
Régis Bénichi, « La mondialisation a aussi une histoire », 

in LôHistoire, N°254, mai 2001 (Dossier à consulter au CDI ) 
 

Questions : 1) A lôaide du polycopi®, r®digez une courte fiche r®pondant ¨ cette question du titre. Evitez la paraphrase. 

2) Lisez les pages 18 et 19 de votre manuel.  
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Poly 3  : transports maritime  et mondialisation -  

le triomphe du gigantisme.  

Document 1 : Ellen MacArthur baptise à Marseille le navire amiral de CMA CGM 
Symbole de lôexpansion fulgurante du trafic maritime conteneuris®, le CMA CGM Fidelio sera inaugur®, ce soir, à Marseille, siège 

historique de la compagnie française. Construit par les chantiers coréens Hyundai Heavy Industries, ce géant de 349 mètres de 

long, lôun des plus grands porte-conteneurs en service, est capable de transporter 9415 evp [Equivalent Vingt Pieds - unité de 

mesure correspond ¨ un conteneur de vingt pieds] ¨ la vitesse de 24 nîuds. [é]. Livr® le 26 mai, le CMA CGM Fidelio navigue 

depuis plus dôun mois entre lôExtr°me-Orient et le vieux contient. Sa rotation comprend les 

ports de Ningbo, Shanghai, Yantian, Hong Kong, Port Kelang, Le Havre, Rotterdam, 

Hambourg, Zeebrugge, Port Kelang et Ningbo. 

[é] Plus gros porte-conteneurs au monde battant pavillon français, le Fidelio est le 76ème 

navire en propriété de CMA CGM, sur une flotte totale de 242 unités. Après avoir intégré la 

compagnie havraise Delmas, en janvier dernier, CMA CGM est devenu le troisième groupe 

mondial de transport maritime, derrière le Danois Maersk et le Suisse MSC. CMA CGM 

dessert plus de 350 ports et a transporté plus de 5 millions de conteneurs lôann®e derni¯re, 

pour un chiffre dôaffaires de 5,7 milliards dôeuros. Pr®sent dans 126 pays via ses 600 

agences, le groupe emploie plus de 11 000 personnes, dont 3000 en France. 
04/07/2006, article du site Mer et marine : http://www.meretmarine.com/article.cfm?id=101972 

Document 2 : Transport maritime, les Français et le marché asiatique 
Pour la premi¯re fois dans lôhistoire, quelques trois milliards dôhommes jouent simultan®ment la carte de la mondialisation. En 

quelques années, les ®changes entre les continents ont ®t® boulevers®s. [é] En cinq ans, 30 accords de libre ®change et 670 trait®s 

bilatéraux ont été signés afin de faciliter les flux commerciaux entre les différents pays de la planète. A lui seul, ce chiffre montre la 

vitalité du marché mondial et les perspectives du transport maritime, qui réalise 66% des acheminements de marchandises. Sans 

conteste, le centre de gravit® ®conomique est aujourdôhui situ® en Asie, et plus particuli¯rement en Chine, dont les produits inondent 

lôOccident.  

[é], les ®changes de marchandises conteneuris®es se sont litt®ralement envol®s. Inexistants ¨ la fin des ann®es 90, les grands porte-

conteneurs sont devenus en quelques années des navires communs. Chargés de milliers de boites, ils desservent des centaines de 

ports, rendant accessible nôimporte quel endroit du globe. Lôann®e derni¯re, le trafic mondial a atteint un nouveau sommet, avec 115 

millions dôEVP (Equivalent Vingt Pieds, taille standard du conteneur) transport®s, soit une hausse de 11% par rapport à 2004. Sur 

ce total impressionnant, 14 millions de conteneurs ont ®t® achemin®s dôAsie vers lôEurope, le cours ®lev® de lôeuro facilitant les 

importations. Sur cette ligne, la part de la Chine est passée de 20 à 54 % entre 1999 et 2005 et en matière de boites, le pays écrase 

tous ses voisins, y compris lôInde, dans un rapport de 1 pour 8. Principaux b®n®ficiaires de cet essor commercial, les compagnies 

maritimes [qui] ont lanc® dôimportants programmes de construction et les chantiers, principalement coréens, tournent à plein 

régime. Alors que la norme des années 90 était de 500 à 1000 conteneurs par bateau, des monstres de 4000, 5000, 6000, 7000, puis 

8000 et bient¹t 10000 conteneurs entrent progressivement en flotte. [é] 
25/01/2006, article du site Mer et marine. 

Document 3 : un meuble un peu barge. 
C'est une table de jardin en bois exotique fabriquée au Vietnam, à Qui Nhon. Et qui fera sa vie sur une pelouse, dans l'Essonne, une fois 

achetée au magasin Auchan de Montgeron-Vigneux. Entre les deux, elle empruntera l'Océan, puis la Seine. 

Fabriquée au Vietnam, la table est stockée dans un conteneur dès sa sortie d'usine. Celui-ci parcourt alors une cinquantaine de 

kilomètres sur les routes vietnamiennes pour embarquer dans un port régional. Après trois jours de navigation, il est transbordé sur un 

navire à Singapour. Direction Le Havre [via le détroit de Malaga et Suez]. 

Vingt-deux à vingt-cinq jours de mer plus tard... Au Havre, notre conteneur est transféré sur une barge fluviale. Et rejoint Gennevilliers 

en 24 heures. Là, deux options: soit il parcourt en camion les 70 km qui le séparent de l'entrepôt Auchan à Villabé (91), soit il est à 

nouveau transbordé sur une autre barge, plus petite, capable 

de passer sous les ponts parisiens et de traverser la capitale. 

Pour ne quitter le fleuve qu'à Bonneuil-sur-Marne (94), à 

moins d'une demi-heure de route de l'entrepôt. Un 

déplacement par camion plus court donc plus vert. Une fois à 

l'entrepôt, il restera à notre table une vingtaine de kilomètres 

jusqu'au magasin de Montgeron-Vigneux. Avant d'arriver sur 

votre pelouse. En voiture.  

Bilan écologique pas négligeable: la barge qui va du Havre à 

Gennevilliers contient l'équivalent d'une centaine de camions. 

Barbara Becht, Le Nouvel Observateur, supplément Paris-Ile-

de-France, 3 mai 2007 

Questions : 1) Lisez les 3 documents puis tracez 

le parcours de la table sur la carte (doc 3).  

2) Faites une fiche sur les transports et la 

mondialisation ¨ lôaide des 3 documents + page 24  
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* Hors commerce entre 

les pays de l'UE.  

Sources : OMC. 

Les grands 

exportateurs 
(en % du commerce 

mondial des 

marchandises, en 2001) 

Poly 2  : Les principales puissances commerciales  

 

Les exportations des Etats-Unis 

depuis 1991 
 

 

 

Sources : OMC 

 

Par client en 2001 

(en % des exportations par 

pays ou zone) 
 

 

 

 
 

 

Les exportations de l'UE 

depuis 1991 
 

 

 

Sources : OMC 

 

Par client en 2001 

(en % des exportations par 

pays ou zone) 
 

 

 

 
 

 

Les exportations du Japon 

depuis 1991 

(en milliards de dollars) 
 

 

 

 

 

 

Sources : OMC 

 

 

Par client en 2001 

(en % des exportations par 

pays ou zone) 
 

 

 

 
 

 

Les exportations de la Chine 

depuis 1991 

(en milliards de dollars) 
 

  

 

Par client en 2001 

(en % des exportations par 

pays ou zone) 
 

 

 

 
 

 

Sources : OMC 

 

Question de synthèse : Que retenir de la lecture de ces croquis ? Hiérarchisez vos réponses. 
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Carte des organisations économiques régionales 

 

Questions : 

1) Quels sont la nature et les 

buts des organisations 

économiques régionales (voir 

cours pages 52 et  60) ? 

2) Présentez les organisations 

économiques régionales les 

plus abouties. 

3) décrivez le projet de ZLEA. 

4) Localisez sur le planisphère 

lôUnion europ®enne, lôALENA, 

le MERCOSUR, lôANSEA.  

Union européenne    MERCOSUR 
 

ALENA      ANSEA 
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Poly n°4  : le commerce mondial.  

Document 1 : la nouvelle division internationale du travail (D.I.T.) 
« La vague de la mondialisation ultralibérale en cours a été précédée par la " première division internationale 

du travail ", où le Sud produisait des matières premières, le Nord des produits manufacturés et de l'ingénierie 

intellectuelle. Cette division internationale du travail a été remise en cause à la fin du XXe siècle, quand il est 

devenu possible de produire, presque n'importe où, quasiment n'importe quel produit manufacturé. À cette 

différence près que les travailleurs du Nord avaient réussi, depuis le XIXème siècle, à consolider des acquis 

sociaux, tandis que le Sud s'offre actuellement aux firmes transnationales comme un gisement de travail à bas 

salaires, ignorant des normes environnementales. C'est la condition de son insertion dans la mondialisation, son 

" avantage comparatif ". C'est pourquoi la mondialisation apparaît aujourd'hui au Nord comme une " horreur 

économique ", y compris pour certains qui ne s'offusquaient pas de l'ordre colonial antérieur. » 
Alain Lipietz, Agnès Sinaï, « Une mondialisation peut en cacher une autre »,  

in Damian M. (éd) Commerce international et développement soutenable, Economica, 2001 

Questions : 

1) Quôest-ce que la DIT ? 

2) présentez la première DIT. 

3) D®crivez lôactuelle. 

4) Quôest-ce que le GATT et lôOMC ? (Recherches nécessaires mais faites court) 
 

Document 2 : Commerce mondial : du GATT ¨ lôOMC. 
Comment s'est organisé le commerce mondial après-guerre ?  
Au lendemain de la seconde guerre mondiale, les Etats-Unis souhaitaient revenir à la liberté des échanges (après la montée du 

protectionnisme des années 30) et réformer en même temps le système monétaire international. La création, en 1944, du Fonds 

monétaire international (FMI) et de la Banque mondiale devait être complétée par une Organisation internationale du 

commerce (OIC). Sa base constitutive, connue sous le nom de Charte de La Havane, ne sera jamais adoptée, en raison de 

l'opposition du Congrès américain. 

C'est finalement sur la base d'un accord a minima, le GATT (Accord général sur les tarifs douaniers et le commerce, selon 

l'acronyme anglais), signé en 1947 par 23 pays et comportant un code de bonne conduite visant à abaisser les barrières 

tarifaires, que sera plus ou moins bien régi le commerce mondial. 

Le 14 avril 1994, à Marrakech, 123 pays entérinent le dernier cycle de négociations commerciales du GATT (l'Uruguay Round) 

et donnent le coup d'envoi à l'Organisation mondiale du commerce (OMC) qui allait lui succéder le 1er janvier 1995. 

En quoi l'OMC diffère -t-elle du GATT ?  
A sa naissance, le GATT ne s'appliquait qu'au commerce des marchandises. Depuis, le commerce mondial s'est 

considérablement modifié, tant en volume (il a été multiplié par dix depuis 1947 et dépasse aujourd'hui plus de 5 000 milliards 

de dollars) qu'en nature (la part des services a considérablement augmenté). 

La nouvelle Organisation mondiale du commerce, dont le siège est à Genève, devait tenir compte de cette évolution. Aussi 

l'OMC a-t-elle considérablement élargi le champ de ses compétences à d'autres domaines tels que la question des biens et des 

services ou encore les droits de la propriété intellectuelle. 

[é] En cr®ant en son sein l'Organe de r¯glement des diff®rends (ORD), instance de recours et d'arbitrage dont les décisions 

sont exécutoires, l'OMC s'est dotée d'une sorte de juge de paix chargé de faire prévaloir la règle de droit entre les Etats 

membres, actuellement au nombre de 135. Dans les faits, l'ORD, devenu l'un des éléments essentiels de la régulation du 

commerce mondial, saisi, dès sa naissance, par de nombreux pays du Sud comme du Nord, a parfois du mal à asseoir son 

autorit®. [é] 

Quels ont été les résultats des rounds du GATT  ?  
Huit cycles de négociations, appelés effectivement rounds, se sont tenus, à ce jour, sous l'égide du GATT. Les quatre 

premiers (Genève en 1947, Annecy en 1949, Torquay en 1950-1951 et Genève en 1955-1956) ont surtout porté sur 
l'admission de nouveaux membres et sur un début d'abaissement des barrières douanières. 
Le Dillon Round (1961-1962) a été marqué par l'arrivée, sur la scène de la négociation, de la Communauté économique 

européenne, née du traité de Rome (1957). Au cours du Kennedy Round (1964-1967) sera élaboré un nouveau code 
antidumping du GATT parallèlement à une importante réduction des tarifs sur les produits industriels portant, alors, sur 
les trois quarts du commerce mondial. Le Tokyo Round (1973-1979) prolongera les résultats du cycle précédent en 

matière d'abaissement des droits de douane et en s'attachant à réglementer les barrières non tarifaires. A l'issue de ces sept 
premiers cycles et en un peu plus de trente années de négociations, les droits de douane appliqués à des milliers d'articles 

auront été ramenés en moyenne de 40 % à moins de 5 %. 
L'Uruguay Round (1986-1994), le plus long et le plus ambitieux de ces cycles de négociations, concernait moins les tarifs 
douaniers, fortement abaissés, que les nouvelles règles du commerce mondial. Les négociations, marquées par l'entrée en 

lice de nouveaux pays industrialisés, ont été particulièrement difficiles. L'agriculture et l'audiovisuel ont débouché sur de 
véritables affrontements entre Européens et Américains. 

 daté du mardi 26 octobre 1999
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 Poly 5 : «  La planète est un village  ».  

Document 1 : Herbert McLuhan 
« Sociologue canadien, Herbert Marshall McLuhan sôint®resse aux techniques modernes de diffusion et ¨ leur incidence sur la 

société. Figure médiatique des années 1960 et 1970, il acquiert une renommée internationale pour ses travaux sur la 

communication de masse. Son analyse des m®dias, r®volutionnaire pour lô®poque, fait de lui lôun des grands penseurs du XXe 

siècle. 

«  De toutes parts nous parvient lôinformation ¨ vitesse acc®l®r®e, ¨ vitesse ®lectronique. On dirait que nous faisons tous partie 

(...) dôun petit village mondial   » (McLuhan). 

Au sujet du village global, Arthur C. Clarke (1917) pensait que les nouvelles technologies induiraient une transparence dans la 

communication entre États, nations et pays, et seraient vecteur de la mondialisation des systèmes.  

Or, force est de constater quôune scission entre pays riches et pays en voie de d®veloppement ne place pas tout le monde sur le 

m°me pied dô®galit® au sein de cette tribu mondiale. Ce ç  village global  », créé par la transmission dôinformations 

®lectroniques instantan®es, nous ouvre au monde et sôaccompagne dôune prise de conscience face aux probl¯mes 

contemporains.  

Cette notion de conscience planétaire est annoncée par Teilhard de Chardin et reprise par McLuhan. Nous devenons spectateurs 

et témoins des événements internationaux médiatisés qui entrent dans notre univers en direct.  

Mais ce village nous entraîne-t-il vers un monde plus humain ou constitue-t-il une nouvelle forme de colonialisme 

technologique?  

 McLuhan, celui quôon surnommait ç  la comète intellectuelle canadienne  » a anticipé, trente ans plus tôt, ce que serait la 

société actuelle: «  nous approchons rapidement de la phase finale des prolongements de lôhomme : la simulation technologique 

de la conscience  ».  

Avec lôarriv®e du r®seau tentaculaire Internet qui tisse sa toile ¨ travers le globe, abolissant toutes les fronti¯res, le monde est 

devenu un immense système nerveux où règnent les nouvelles technologies. » 

Les archives de Radio-Canada, dossier sur MacLuhan, 

http://archives.radio-canada.ca/IDD-0-18-323/personnalites/marshall_mcluhan/ 

Questions : 1) Présentez le document.  

2) Expliquez la formule « La planète est un village » de Mac-Luhan. 
 

Document 2 : mondialisation et libéralisme 
« [é] La mondialisation nôest pas non plus lib®rale. Lô®vidence est telle que lôon se 

demande comment les deux termes ont pu °tre associ®s, aussi bien par ceux qui sôen 

veulent les thurif®raires que par ceux qui sôy opposent. Les deux grandes p®riodes de 

mondialisation, au début du XX
e
 siècle et au début du XXI

e
, sont marquées par une 

progression rapide, pour la première, et par un poids important des prélèvements 

obligatoires, pour la seconde. Aujourdôhui, pr¯s de la moiti® des richesses produites 

dans les ®conomies des pays industrialis®s est pr®lev®e par lôEtat pour °tre redistribu®e. 

La France nôest pas la derni¯re ¨ ce jeu, ce qui ne lôemp°che pas ï ou lui permet ? ï de 

compter parmi les premiers b®n®ficiaires des flux internationaux dôinvestissement. 

Dôune mani¯re g®n®rale, des politiques commerciales protectionnistes ¨ la d®fense des 

champions nationaux, en passant par le refus de toute ingérence fiscale internationale, 

le niveau élevé des subventions agricoles et les contraintes sur la circulation des 

hommes, les pays riches sont loin dô°tre fid¯les aux discours lib®raux entonn®s avec 

régularité par leurs dirigeants. De même, les pays du Sud qui réussissent, que ce soit la 

Cor®e du Sud, la Chine, le Br®sil ou dôautres, ont organis® leur d®veloppement dôune 

main autoritaire. Et ceux qui ne réussissent pas ont inventé depuis vingt ans toutes les 

ruses possibles pour faire croire aux institutions internationales quôils ob®issaient à 

leurs injonctions de libéralisation, tout en continuant à manipuler les marchés des 

changes, aussi bien que les processus de privatisation. Quant aux institutions 

multilatérales, internationales ou européennes, elles restent marquées par les effets de 

domination entre les Etats qui les composent. 

Le faux nez du libéralisme est également présent sur le visage des entreprises privées. 

Nombre de secteurs sont désormais aux mains de quasi-monopoles mondiaux, comme 

Microsoft, ou dôoligopoles, dont la premi¯re stratégie est de minimiser, autant que faire 

se peut, la concurrence. Et les cartels internationaux se portent bien. Dôune mani¯re 

générale, les entreprises véritablement globales restent assez rares, tant les fonctions 

aussi essentielles que la recherche-développement ou le financement à long terme 

restent largement ancr®es dans les espaces nationaux dôorigine. Il a fallu toute la force 

de conviction des idéologues libéraux pour nous faire croire que la mondialisation était 

lôaboutissement de leurs r°ves. [é] » 

Christian Chavagneux, « Mondialisation : deux ou trois choses que lôon sait dôelle »,  

Alternatives économiques, Hors-série 59, 1
er
 trimestre 2004 

Questions : 1) Présentez cette revue en expliquant son titre. 2) Pourquoi lôauteur 

considère, contrairement ¨ ce quôon entend g®n®ralement, que la mondialisation est 

tout sauf libérale (voir définition libéralisme économique). 3) Cependant quôadvient-il des Etats ? (texte de J.Adda) 

http://archives.radio-canada.ca/IDD-0-18-323/personnalites/marshall_mcluhan/
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Oui, le monde est domin® par trois grands centres dôimpulsion maisé 

résumé : 

résumé : 

résumé : 

résumé : 
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Poly 6  : Les espac es de la mondialisation.  

 

Document 1 : LôAMM  
« L'archipel mégalopolitain mondial (AMM), formé d'ensemble de villes qui contribuent à la direction du monde, 

est une création de la deuxième moitié du XX° siècle et l'un des symboles les plus forts de la globalisation liée à la 

concentration des activités d'innovations et de commandement. S'y exerce la synergie entre les diverses formes du 

tertiaire supérieur et du " quaternaire " (recherches, innovations, activités de direction). L'AMM marque 

conjointement l'articulation entre villes appartenant à une même région et entre grands pôles mondiaux. D'où cette 

®mergence de grappes de villes mondiales [é]. Les mégalopoles ont d'excellentes liaisons avec les autres " îles " de 

l'archipel mégalopolitain mondial (ce qui donne tout son sens au terme d'archipel) et concentrent entre elles 

l'essentiel du trafic a®rien et des flux de t®l®communication [é]. 

90% des opérations financières s'y décident et 80% des connaissances scientifiques s'y élaborent. Ces " îles de 

l'AMM "  sont pour l'instant au nombre d'une demi-douzaine. » 

DOLLFUS Olivier, La Mondialisation, Paris, Presses de Sciences-Po, 1996, p.25, 27 

Questions : 

1) Quôest-ce que lôAMM ? Quel(s) lien(s) avec la mondialisation ? 

2) Quôest-ce quôune m®galopole ? 

3) Expliquez le terme dôç archipel ». 

 

Document 2 : Les périphéries intégrées. 
« [é], cantonner l'archipel m®galopolitain aux trois p¹les de la Triade revient ¨ accepter le mod¯le centre-

périphérie, qui rend imparfaitement compte de la dynamique géo-économique mondiale. Le sud possède des régions 

dynamiques (en Extrême Orient, le nombre de pauvres a chuté de 35% entre 1985 et 1995). Il existe donc des 

périphéries qui peuvent être intégrées à cet archipel. Certaines participent aux activités du centre par les 

investissements reçus, les flux d'échanges et le développement assuré. C'est par exemple le cas de certaines des 

grandes villes des NPI (HongKong et Singapour), du Mexique et de la Chine. » 

http://marienaudon.free.fr/triangle.htm 

 

Questions : 

1) Expliquez pourquoi lôauteur consid¯re que le mod¯le centre/p®riph®rie nôest pas (plus ?) valide. 

2) En quoi ce document complète le document 1 ? 

3) Peut-on consid®rer que lôauteur est favorable ¨ lôutilisation de la notion de « limite nord/sud » ? 

 

Document 3 : Le creusement des inégalités. 
« A l'échelle de la planète tout entière d'abord, on note un élargissement du fossé entre pays riches et pays 

pauvres. Entre 1960 et 1989, les 20% de la population qui vivent dans les pays développés ont vu leur part dans le 

PNB mondial passer de 70,2 % à 82,7 %. Les 20 % les plus pauvres ont vu au contraire leur part diminuer, passant 

de 2,3 % à 1,4 %. En 1960, les 20 % les plus riches de la planète disposaient de revenus trente fois supérieurs à ceux 

des 20 % les plus pauvres. En 1990, les revenus des 20 % les plus riches étaient 60 fois plus élevés. » 

Sylvie Brunel, Les tiers mondes, La Documentation Photographique, décembre 1992 

Question :  

1) Quelle information, concernant la mondialisation, lôauteur met-elle en avant ? 
 

Document 4 : le royaume de Thaïlande et la mondialisation. 
« Considérée comme un nouveau pays industriel (N.P.I.), la Thaïlande présente une économie diversifiée et en forte 

croissance. Lôagriculture fournit le tiers des exportations: riz, sucre, fruits, auxquels sôajoutent le caoutchouc, le 

bois et les produits de la pêche. Les industries dôexportation (vêtements, chaussures, jouets, semi-conducteurs), 

développées grâce aux investissements japonais, taiwanais et américains, à la recherche de main-dôîuvre bon 

marché et, de plus en plus, grâce à des capitaux nationaux, sont le moteur de la croissance actuelle. La production 

dô®tain est traditionnelle, mais lôavenir appartient au pétrole. Les recettes touristiques sont importantes. La 

Thaµlande garde les caract¯res dôun pays du tiers monde: insuffisance des infrastructures, manque de main-dôîuvre 

qualifiée, mais elle est en train de réussir son décollage économique. » 

Dictionnaire encyclopédique Hachette, article Thaïlande 

Questions : 1) Expliquez pourquoi nous pouvons consid®rer lô®conomie de la Thaµlande comme ®tant 
intégrée à la mondialisation ? 

2) A quelle catégorie de SUD appartient ce pays ? Expliquez ! Manuel pages 22, 271 et 300. 

http://marienaudon.free.fr/triangle.htm
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Poly 7  :Six mini - croquis pour cerner la mond ialisation 

actuelle.  

Les flux de migrants définitifs 

 
 

Les flux de touristes 

 

Les flux de matières premières 

 
 

Les flux de capitaux 

 

La Triade 

 
 

Lôarchipel m®galopolitain mondial 

 

Faites simple. Ces croquis doivent être mémorisables et utilisables pour un croquis de synthèse 

réalisé sans document. 




